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Whitehorse

Faits saillants
�� Les mises en chantier tant de maisons individuelles que de logements 

collectifs seront plus nombreuses en 2016 qu’en  2015.  

�� Les ventes de propriétés résidentielles augmenteront en 2016. 

�� Le taux d’inoccupation moyen devrait demeurer stable à 3,5 %.

Économie
En 2015, l’économie du Yukon a de nouveau connu une récession, le produit 
intérieur brut1 (PIB) réel ayant diminué pour une troisième année d’affilée. 
Après un recul de 0,8 % en 2013 et en 2014, il a subi en 2015 une baisse 
beaucoup plus considérable, soit 3,8 %. Les cours du minerai métallique ont 
continué de glisser en 2015, ce qui a nui à l’économie du Yukon, très dépendante 
des ressources naturelles. Dans les mois à venir, l’accroissement de la production 
minière et des dépenses publiques soutiendra l’activité économique.  
Le Conference Board du Canada2 prévoit que le PIB réel du Yukon croîtra  
de 2,7 % en 2016 et le Gouvernement du Yukon3 lui emboîte le pas avec une 
projection de croissance de 2,8 %.

La chute des cours du minerai métallique a continué de peser fortement sur 
l’industrie minière du Yukon en 2015. Yukon Zinc a cessé d’exploiter la mine 
Wolverine au premier semestre de l’année, ce qui a eu des répercussions 
négatives sur la production minière globale du territoire. La mine de cuivre  

1 Whitehorse

5 Whitehorse Risques associés 
aux prévisions

6 Whitehorse Résumé  
des prévisions

7 Yellowknife

10 Yellowknife Risques associés 
aux prévisions

10 Yellowknife Résumé  
des prévisions

11 Iqaluit

Dans le cadre de sa gamme de publications, le Centre d’analyse de marché de la 
SCHL sort chaque année un « Survol du marché de l’habitation dans les régions 
du nord ». Cette publication met l’emphase sur le marché du neuf, le marché de 
la revente et les marchés locatifs de Whitehorse, Yellowknife et Iqaluit.

1 Produit intérieur brut par secteur en millions de dollars chaînés (2007)
2 Le Conference Board du Canada, Territorial Outlook : Economic Forecast, 24 février 2016.
3 Gouvernement du Yukon – Perspectives économiques, mai 2016
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de Captsone à Minto est la seule mine 
encore en exploitation au Yukon. 
Globalement, les entreprises 
productrices de biens ont enregistré 
en 2015 un recul de 21 % par rapport 
à l’année précédente. Malgré cette 
année difficile, on s’attend à un 
redressement de la production 
minière en 2016, car l’exploitation  
de la mine de Minto s’étendra au 
secteur de Minto North où se trouve 
la plus forte teneur en minerai du 
site. En outre, l’économie du Yukon 
sera soutenue par un autre budget4 
record, atteignant 1,39 milliard de 
dollars. Les services sociaux et de 
santé vont recevoir des ressources 
supplémentaires qui permettront  
de créer et d’agrandir un certain 
nombre d’établissements de soins.  
Les fonds alloués aux services 
communautaires seront également 
accrus. Cela comprendra une somme 
de 21,7 millions de dollars que le 
Nouveau Fonds Chantiers Canada 
investira dans l’amélioration d’un 
certain nombre d’infrastructures 
publiques. Enfin, les intentions d’engager 
des dépenses en immobilisations au 
Yukon devraient s’accroître et passer 
de 365,4 millions de dollars en 2015  
à 430 millions (chiffres estimatifs) en 
20165, ce qui donnera un coup de 
fouet à l’économie. 

Au premier trimestre de 2016,  
la population active du Yukon  
a un peu diminué : elle a perdu  
100 personnes par rapport aux  
trois derniers mois de 2015 et se 
chiffrait à 20 500. Le nombre 
d’emplois a été en moyenne de  
19 400, à peine inférieur aux 19 500 
du trimestre précédent. Le taux de 
chômage du territoire, qui se situait  
à 5,8 % au dernier trimestre de 2015, 
est descendu à 5,4 %. Les postes du 

secteur public sont de plus en plus 
nombreux au Yukon; leur écart par 
rapport aux emplois du secteur privé 
continue de se rétrécir. Cela est 
particulièrement vrai à Whitehorse, 
où sont établies les administrations 
fédérale, territoriale, et municipale, 
ainsi que des gouvernements des 
Premières Nations. En février 2016,  
le cumul annuel des postes dans 
l’administration publique était de 6 %6  

supérieur au chiffre correspondant  
de 2015.  

Après avoir attiré le nombre net  
de 436 nouveaux arrivants en 2014,  
le Yukon a terminé 2015 avec un 
solde migratoire de seulement 52 
personnes, ce qui représente une 
diminution de 88 % d’une année à 
l’autre. C’est l’inversion du flux de la 
migration interprovinciale qui est en 
majeure partie responsable de cette 
baisse du bilan migratoire. En 2015,  
le Yukon a enregistré une perte nette 
de 144 habitants au profit d’autres 

régions du pays, contrairement au gain 
de 211 personnes qu’il avait réalisé en 
2014. En décembre 2015, le territoire 
comptait 37 566 habitants, soit environ 
1 % de plus que les 37 161 dénombrés 
un an auparavant. La population de 
Whitehorse s’est accrue de 2,1 %,  
la ville abritant en décembre 2015  
602 résidents de plus qu’un an plus tôt.  

Marché du neuf 
En 2015, 105 logements ont été mis 
en chantier à Whitehorse, une baisse 
substantielle de 51 % par rapport aux 
212 commencés en 2014. Cette chute 
a touché à la fois le segment des 
maisons individuelles et celui des 
logements collectifs. Les maisons 
individuelles ont connu un recul de  
44 %, les mises en chantier étant 
descendues de 109 à 61. Quant au 
nombre de logements collectifs 
commencés en 2015, il a été inférieur 
de 57 % et s’est établi à 44. 
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Figure 1

Mises en chantier, Whitehorse

4 Comparaison avec les budgets principaux des dépenses antérieurs
5 Source : Statistique Canada, Immobilisations et réparations, selon le Système de Classification des Industries de l’Amérique du Nord (SCIAN), Canada, provinces et 

territoires, tableau 029 0045.
6 Source : Statistique Canada, Enquête sur l’emploi, la rémunération et les heures de travail, tableau 281 0023.
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Le quartier Whistle Bend reste le 
principal moteur de la construction 
résidentielle à Whitehorse. Les ventes 
de terrains pour maisons individuelles 
continuent d’augmenter chaque année : 
le cumul annuel de 20167 arrive 
presque à égalité avec le total des 
ventes de 2015. Il se vend aussi 
beaucoup de terrains pour jumelés  
et le nombre des ventes des premiers 
mois de 2016 dépasse déjà le total 
annuel de 2015. Des informations 
recueillies auprès des acteurs du 
secteur indiquent que la popularité  
de Whistle Bend ne cesse de croître, 
le quartier intéressant un nombre 
grandissant d’acheteurs potentiels. 
Cette demande devrait soutenir la 
construction résidentielle durant la 
période visée par les prévisions. 

Au premier trimestre de 2016, il ne 
s’était pas encore commencé de 
maisons individuelles dans la ville  
de Whitehorse. Cela dit, il n’est pas 
rare que relativement peu d’habitations 
soient mises en chantier durant les 
trois premiers mois de l’année. 
Toutefois, le nombre de permis de 
construire délivrés par la ville jusqu’à 
présent cette année est supérieur à la 
moyenne. Le nombre de logements 
en construction est également bas 
comparé à celui des années antérieures. 
Ce fait, conjugué à la vigueur des 
ventes de terrains et au nombre élevé 
de permis de construire, est un signe 
que les mises en chantier devraient 
augmenter à Whitehorse à mesure 
que progressera la saison de la 
construction. Compte tenu de cette 
situation, le nombre de maisons 
individuelles qui seront commencées 
en 2016 devrait se situer entre 70 et 
75 et dépasser les 61 mises en 
chantier de 2015. 

Ces dernières années, les logements 
collectifs mis en chantier étaient en 
grande partie des maisons en rangée. 
Toutefois, celles-ci devraient prendre 
une moins grande place en 2016,  
car l’offre de terrains réservés à la 
construction de cette catégorie 
d’habitations8 est limitée et, déjà au 
premier trimestre de l’année, on en 
compte 46 en construction. Il est 
prévu que d’autres terrains pour la 
construction de maisons en rangée 
seront mis en marché dans le quartier 
Whistle Bend à l’automne 2016 mais, 
selon la rapidité avec laquelle les 
constructeurs les utiliseront, les 
futures maisons ne pourraient être 
mises en chantier que l’an prochain. 
Par contre, la construction 
d’appartements sera stimulée par  
la réalisation d’un ensemble de 42 
logements abordables dans le secteur 
de Whistle Bend. Selon les prévisions, 
la production totale de logements 
collectifs augmentera : de 44 en 2015, 
elle atteindra entre 60 et 70 unités  
en 2016. 

Propriétés résidentielles
Selon l’enquête trimestrielle sur les 
transactions immobilières menée par 
le Bureau des statistiques du Yukon, 
les ventes de propriétés résidentielles 
(hormis celles conclues entre des 
parties ayant un lien de dépendance) 
ont augmenté de 7 % à Whitehorse 
en 2015 et ont atteint le total annuel 
de 478, après deux années consécutives 
de baisse Cette progression d’une 
année sur l’autre est attribuable aux 
maisons mobiles et aux copropriétés9, 
dont les ventes ont augmenté, 
respectivement, de 50 et 13 %.  
Les maisons individuelles, pour leur 
part, sont restées au même niveau 
qu’en 2014 et les jumelés ont reculé 
de 3 %. 

Le marché de la revente de Whitehorse 
devrait connaître une autre année 
positive en 2016. Les ventes MLS®  
(qui ne comprennent pas les 
transactions privées) ont enregistré 
une croissance de 25 % au premier 
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Figure 2

Opérations immobilières, Whitehorse

7 En date du 6 mai 2016
8 En date du 6 mai 2016 
9 Selon la définition du Bureau des statistiques du Yukon, les copropriétés comprennent les logements en rangée et les appartements. 



Survol du marché de l’habitation dans les régions du Nord  - Date de diffusion - 2016

Société canadienne d’hypothèques et de logement

4

trimestre en glissement annuel et 
atteint le nombre de 61. Selon des 
informations recueillies auprès des 
acteurs du secteur, les bas taux 
d’intérêt et les loyers relativement 
élevés incitent les locataires à acheter 
une habitation. Les emplois engendrés 
par l’expansion et les dépenses des 
gouvernements soutiendront aussi la 
demande de logements pendant la 
période de prévision. Une part 
importante des habitations neuves est 
en outre vendue par des agences 
immobilières ou des sociétés de 
commercialisation privées. Ces 
transactions se trouvent donc 
comprises dans le total des ventes 
recensées. En gardant ces facteurs 
favorables à l’esprit, la SCHL prévoit 
un accroissement des transactions 
résidentielles, dont le total se situera 
entre 495 et 525 en 2016.   

En 2015, le prix moyen des 
habitations, toutes catégories 
confondues, n’a à peu près pas bougé : 
 il a diminué de 278 $ seulement par 
rapport à l’année précédente, pour 
s’établir à 361 968 $. Au premier 
trimestre de 2016, le prix MLS® 
moyen global était de 328 389 $,  
en hausse de 6 % par rapport à 
l’année d’avant. Le prix moyen des 
logements collectifs10, pour sa part, 
s’est accru de 17 % durant la même 
période et est monté à 309 668 $.  
De même, le prix moyen des  
maisons individuelles, 394 363 $, 
affichait une augmentation de 6 %  
en glissement annuel. 

Comparativement à la période 
correspondante l’an dernier, le marché 
de Whitehorse, qui favorisait les 
acheteurs, est devenu équilibré, ce qui 

rend la pression à la hausse sur les 
prix plus marquée qu’elle ne l’était 
auparavant. La conjoncture du marché 
du travail étant appelée à s’améliorer 
durant la période de prévision,  
la demande continuera de soutenir  
la croissance des prix. En outre,  
des informations recueillies auprès 
des acteurs du secteur révèlent que 
les récentes modifications apportées 
au code du bâtiment ont renchéri les 
logements neufs à cause de la hausse 
des coûts de construction. Comme 
ces nouvelles unités continueront 
d’être vendues par des agents 
immobiliers et de se retrouver sur  
le marché de la revente, les prix 
moyens devraient monter. Pour 
l’ensemble de l’année 2016, le prix 
moyen des logements existants devrait 
augmenter et se situer entre 367 900  
et 377 100 $, comparativement à  
361 968 $ en 2015.

Marché locatif
En octobre 2015, le taux d’inoccupation 
moyen des appartements de Whitehorse 
était le même qu’un an auparavant,  
soit 3,5 %11. Cela représente environ  
35 unités vacantes sur les 1 001 que 
comprend l’univers des appartements 
destinés à la location. Les unités 
vacantes étaient presque toutes des 
appartements d’une chambre (20)  
et de deux chambres (14). Au premier 
trimestre de 2016, aucun nouveau 
logement destiné à la location n’avait 
été mis en chantier. Par contre,  
24 maisons en rangée et appartements 
locatifs étaient en construction; leur 
achèvement poussera le taux 
d’inoccupation à la hausse. En outre,  
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Figure 3

Prix de Opérations immobilières, Whitehorse

10 Selon la définition de la Yukon Real Estate Association® 

11 Il faut noter que le Bureau des statistiques du Yukon a modifié sa méthode d’enquête en 2014. Pour les besoins de la présente publication, cependant, seuls sont 
compris les immeubles locatifs d’initiative privée destinés à la location, comptant au moins trois unités. 
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le marché locatif continuera de faire 
face à la concurrence du marché de  
la propriété durant la période de 
prévision, puisque certains locataires 
achèteront une habitation. On estime 
que ces facteurs contrebalanceront la 
demande engendrée par l’expansion 
économique et garderont le taux 
d’inoccupation inchangé en octobre 
2016, soit 3,5 %. 

À Whitehorse, le loyer moyen des 
appartements de deux chambres 
destinés à la location est passé de  
997 $ en octobre 2014 à 1 029 $ un 
an plus tard. Comme la demande de 
logements destinés à la location 
demeure relativement stable, la SCHL 
s’attend à ce que le loyer moyen des 
appartements de deux chambres 
continue d’augmenter, quoique 

modérément. La construction d’un 
certain nombre de logements locatifs 
devrait s’achever, ce qui poussera à la 
hausse le loyer moyen. En conséquence, 
le loyer moyen des appartements  
de deux chambres destinés à la 
location devrait atteindre 1 050 $  
en octobre 2016.

À compter du présent numéro des 
Survol du marché de l’habitation 
dans les régions du Nord, des 
fourchettes de prévisions seront 
fournies pour les variables du 
marché de l’habitation. Malgré ce 
changement, toutes les analyses et 
les prévisions de la conjoncture du 
marché continuent d’être réalisées 
au moyen de la gamme complète 
d’outils quantitatifs et qualitatifs qui 
sont à notre disposition. Deux types 
de fourchettes de prévisions sont 
présentés dans la publication :

�� Une fourchette étroite, qui donne  
aux lecteurs une idée plus précise  
des perspectives tout en tenant 
compte des petits éléments 
aléatoires dans la relation  
entre le marché de l’habitation  
et les facteurs sous-jacents.  
Cette fourchette étroite est 
établie selon le coefficient de  
variation* des données historiques  
et l’exactitude des prévisions 
passées. Elle permet de cerner 
la précision et l’orientation 
des prévisions concernant les 
variables du logement, en se 

fondant sur un ensemble précis 
d’hypothèses sur la conjoncture 
du marché et les facteurs 
économiques fondamentaux 
sous-jacents.

�� Une fourchette large, qui reflète 
les risques potentiels auxquels 
sont soumises les prévisions,  
par exemple ceux qui pourraient 
résulter de chocs économiques. 
Cette fourchette large est établie 
selon un plus grand coefficient de 
variation des données historiques 
et l’exactitude des prévisions 

passées. Elle tient compte 
de certains événements peu 
probables, mais qui pourraient 
avoir une incidence considérable 
sur les prévisions.

Les fourchettes de prévisions 
pourraient être rajustées à la 
baisse ou à la hausse, selon les 
renseignements disponibles sur 
les marchés locaux, s’il y a plus de 
sources de risques (de hausse ou  
de baisse) pour un marché donné.

Méthode d’établissement des fourchettes de prévisions

* Dans le cas présent, le coefficient de variation correspond à l’écart type des erreurs divisé par la moyenne de cette série. Un coefficient de variation  
plus élevé produirait des fourchettes plus larges en raison de la variabilité accrue des données, tandis qu’un coefficient de variation plus faible produirait  
des fourchettes plus étroites.
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Risques associés aux 
prévisions
Les présentes prévisions comportent 
des risques favorables et défavorables 
qui créent une certaine incertitude. 
Ces risques sont énoncés ci-dessous 
et sont représentés par les limites 
inférieure et supérieure des 
fourchettes larges concernant les 
mises en chantier, les ventes de 
propriétés résidentielles et les prix 
moyens.

�� Le total des habitations mises en 
chantier pourrait afficher une 
baisse en glissement annuel si la 
construction de l’ensemble de 

logements abordables de River 
Bend est retardée de sorte que 
certaines ou toutes les unités 
soient commencées pendant la 
période de prévision suivante.  
Si cela se produit, le total des 
mises en chantier pourrait 
s’approcher de la limite inférieure 
de la fourchette large, soit 80.

�� L’amélioration continue du marché 
du travail peut inciter des 
locataires et de futurs nouveaux 
venus à acheter une habitation. 
Cela pourrait rapprocher le total 
des transactions immobilières de la 
limite supérieure de la fourchette 
large, soit 550 ventes.

�� Influencés par les perspectives 
d’emploi, l’emplacement des 
lotissements et les améliorations 
intégrées à la construction, les 
acheteurs pourraient manifester 
des préférences entraînant un 
accroissement de la demande 
d’habitations neuves. Comme de 
nombreuses ventes de logements 
neufs sont comptées parmi les 
transactions immobilières,  
le prix moyen des propriétés 
résidentielles vendues pourrait 
monter et se rapprocher de la 
limite supérieure de la fourchette 
large, soit 386 400 $.

(B) (H)
Marché du neuf
Nombre total de mises en chantier (unités) 162 212 105 130 145
Maisons individuelles 57 109 61 70 75
Logements collectifs 105 103 44 60 70

Transactions immobilières*
Ventes de logements 510 449 478 495 525
Prix moyen ($) 357 084 362 246 361 968 367 900 377 100

Marché locatif (données du quatrième trimestre)**
Taux d'inoccupation des appartements (%)*** 3,1% 3,5% 3,5%
Loyer moyen des appartements de 2 chambres ($)*** 955 997 1 029

* Ventes MLS® et ventes directes (sources : BSY, prévisions de la SCHL)
** Sources : BSY, prévisions de la SCHL

Sommaire des prévisions pour Whitehorse, 2016

2016(P)
2013 2014 2015

*** BSY a modifié les modalités de son enquête : à partir de 2014, le taux d'inoccupation et les loyers sont ceux du mois d'octobre et non du 4e trimestre. 

3,5%
1 050
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Yellowknife 

Faits saillants
�� Le rythme des mises en chantier 

s’accroîtra dans le segment des 
maisons individuelles en 2016, 
tandis qu’il devrait se situer à peu 
près au même niveau qu’en 2015 
du côté des logements collectifs. 

�� Les ventes de propriétés 
résidentielles augmenteront  
en 2016. 

�� Le taux d’inoccupation des 
appartements locatifs montera  
à 3,0 % en octobre 2016.

Économie
Après une progression de 5,9 % en 
2014, le produit intérieur brut (PIB) 
réel des Territoires du Nord-Ouest 
(T.N.-O.) a augmenté de 2,5 % en 
2015. La vitalité de la construction 
connue l’an dernier a annulé les 
pertes accusées dans le secteur des 
mines, ce qui a contribué à la hausse 
du PIB. Selon les attentes, les T.N.-O. 
bénéficieront de l’augmentation de  
la production des mines et de 
l’activité liée à l’exploitation minière. 
Le Conference Board du Canada 
(CBdC) prévoit que le PIB 
progressera de 3,1 % en 201612. 

L’année dernière s’est avérée difficile 
pour l’industrie minière des T.N.-O., 
car les producteurs ont ressenti les 
effets de la déprime du marché des 
diamants. Les ventes de la mine Ekati, 
par exemple, une mine appartenant à 
la  Dominion Diamond Corporation, 
ont reculé de 99,3 millions de dollars 

pour l’exercice financier ayant pris fin 
en janvier 2016, en raison notamment 
de l’affaiblissement du marché des 
diamants. La mine Diavik a elle aussi 
accusé une perte semblable, soit de 
95,9 millions de dollars, pour ses 
ventes de fin d’année13,  le total de 
carats vendus ayant baissé de 42 %. 
D’autres difficultés sont survenues  
à la fin de 2015 lorsque les dirigeants  
de la mine Snap Lake ont annoncé 
qu’ils suspendraient les opérations. 
Malgré les difficultés de l’industrie 
minière, le secteur de la construction 
a connu une bonne année et a 
maintenu la croissance du PIB  
des T.N.-O. en territoire positif.  
Plus particulièrement, la valeur des 
grands travaux et de la construction 
résidentielle s’est accrue de 28,4  
et 10,5 %, respectivement, ce qui  
a contribué à permettre au secteur 
de la construction de réaliser une 
hausse globale de 18,3 %. 

En 2016, les T.N.-O. devraient 
profiter d’un renforcement de 
l’activité minière. La Dominion 
Diamond Corporation a indiqué 
qu’elle ira de l’avant cette année  
avec un certain nombre de projets 
pour sa mine Ekati, qui comprendront 
la production commerciale à son 
principal site Misery. En outre, la mine 
de diamants Gahcho, située à 
seulement 280 km au nord-est de 
Yellowknife, devrait commencer  
ses activités de production au cours 
du deuxième semestre de 2016.  
Les secteurs connexes devraient 
également profiter de l’augmentation 
de l’activité minière. Cela étant dit, 
les données relatives aux dépenses  
en immobilisations14 indiquent une 

réduction des intentions 
d’investissement pour l’année 2016, 
mais le niveau d’investissement 
restera supérieur à la moyenne des 
cinq années précédentes. 

En 2015, le nombre moyen de 
personnes occupant un emploi dans 
les T.N.-O. a été de 21 950, soit 100 
de moins que la moyenne de 2014. 
Cette diminution est entièrement 
attribuable aux pertes accusées du 
côté des emplois à temps plein,  
leur nombre ayant baissé de 500.  
Le secteur du commerce, plus 
particulièrement, a été durement 
touché, puisqu’il a connu un recul  
de 21 % (perte de 600 emplois). 
L’administration publique, le secteur 
qui représente près du quart des 
emplois dans les T.N.-O., a connu  
une légère hausse de 2 % (gain de  
119 postes). Durant la période visée 
par les prévisions, l’intensification  
de l’activité minière et les projets  
identifiés dans le plan d’immobilisations15 
du gouvernement des T.N.-O. 
contribueront à stimuler l’emploi  
dans la région16. L’emploi à Yellowknife, 
plus particulièrement, sera soutenu 
par le projet de rénovation de l’hôpital 
territorial Stanton, car les travaux 
devraient continuer à aller bon train 
durant la saison de construction de 
cette année. 

Au quatrième trimestre de 2015,  
les T.N.-O. comptaient 44 253 
habitants, soit un peu plus que les  
44 142 dénombrés à la même période 
un an plus tôt. Le CBdC s’attend à  
ce que la population reste stable en 
201617. Le solde migratoire est 
demeuré négatif en 2015. Au total, 
360 personnes ont quitté la région 

12 Conference Board du Canada, Territorial Outlook (prévisions économiques), rapport publié le 24 février 2016.
13 Dominion Diamond Corporation, Dominion Diamond Corporation Reports Fiscal 2016 Fourth Quarter Positive Free Cash Flow in a Challenging Diamond Market,  

rapport publié le 13 avril 2016.
14 Statistique Canada, Tableau 029-0045
15 Document publié le 6 octobre 2015.
16 Au moment de la rédaction du présent rapport, le gouvernement des T.N.-O. récemment élu n’avait pas encore déposé son budget, ce qui suscite de l’incertitude 

quant à savoir dans quelle mesure les projets déjà identifiés continueront d’obtenir une aide gouvernementale. 
17 Conference Board du Canada, Territorial Outlook (prévisions économiques), rapport publié le 24 février 2016.
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l’année dernière, c’est 178 personnes 
de plus qu’en 2014. La migration 
interprovinciale a été la principale 
source de migration à l’extérieur  
des T.N.-O. en 2015 – un total de  
509 migrants ont quitté la région 
pour aller s’installer ailleurs au pays. 
Comme c’était le cas les années 
précédentes, la migration internationale 
a été la seule source de migration 
positive dans la région en 2015,  
le nombre net de migrants provenant  
de l’étranger s’étant établi à 149. 

Marché du neuf
En 2015, 105 habitations ont été 
mises en chantier à Yellowknife,  
c’est 35 % de plus qu’en 2014.  
La majeure partie de l’augmentation 
des mises en chantier l’an dernier est 
attribuable aux logements collectifs 
ayant été commencés au deuxième 
semestre de 2015. Grâce surtout aux 
appartements, les mises en chantier 
de logements collectifs se sont 
accrues de 66 % en 2015, leur nombre 
étant passé de seulement 38 en 2014 
à 63 l’année suivante. La Ville de 
Yellowknife a procédé au zonage de 
plusieurs secteurs en vue de faciliter 
la construction de logements 
collectifs. Les informations recueillies 
auprès des acteurs du secteur 
indiquent que la demande de 
logements collectifs a été alimentée 
par des investisseurs qui souhaitent 
profiter du faible taux d’inoccupation 
observé à Yellowknife. Les jeunes 
acheteurs, qui préfèrent de plus  
en plus vivre à proximité de leur  
lieu de travail et des commodités,  
ont également soutenu la demande  
de logements collectifs. En réponse  
à cette demande, la construction de 
logements collectifs continue de 
répondre à cette dynamique du 
marché et il y avait un grand nombre 
d’appartements en construction  
au dernier trimestre de 2015.  
Les prévisions indiquent que le 
rythme des mises en chantier  
sera modéré cette année, car les 
constructeurs tâcheront de gérer  

leur stock. En 2016, la production de 
logements collectifs devrait demeurer 
au même niveau qu’en 2015 et se 
chiffrer entre 55 et 65. 

Les mises en chantier de maisons 
individuelles se sont chiffrées à 42  
en 2015, ce qui représente une hausse 
de 5 % par rapport aux 40 unités 
commencées en 2014 et un résultat 
nettement supérieur à la moyenne 
des cinq années précédentes, qui était 
de 28 unités par année. Les maisons 
préfabriquées demeurent très 
populaires et un choix économique. 
Des collectivités, comme celle de 
Lakeshore, ont tâché d’offrir des 
maisons de ce type aux acheteurs.  
Les constructeurs continueront 
également à bâtir des maisons 
individuelles traditionnelles dans les 
secteurs prisés, tels que Grace Lake. 
Étant donné les styles de logements 
variés dans ce segment de marché,  
la disponibilité continue de terrains 
viabilisés et non aménagés et 
l’amélioration prévue du marché du 
travail, la construction de maisons 
individuelles devrait être vigoureuse 
en 2016. Selon les prévisions, le 
nombre de mises en chantier de 
maisons individuelles augmentera en 
2016 et se situera entre 50 et 60.

Propriétés résidentielles
Le marché du neuf – les maisons 
préfabriquées plus particulièrement 
– a continué de faire concurrence au 
marché de la revente. Les maisons 
préfabriquées représentent une autre 
option pour les accédants à la 
propriété puisque leur prix est 
comparable à celui des habitations 
existantes de construction 
traditionnelle. La qualité de 
construction de ce type de logement 
est un autre attrait important pour 
les acheteurs. Grâce aux progrès 
réalisés en ce qui concerne les 
matériaux de construction et au 
chapitre des normes d’efficacité, les 
propriétaires d’habitations neuves 
font des économies sur les coûts  
des services publics et du chauffage 
par rapport aux propriétaires de 
résidences de construction moins 
récente. Pour toutes ces raisons, 
conjuguées à l’offre accrue de  
terrains aménagés pour des  
maisons préfabriquées, les acheteurs 
potentiels se tournent vers le marché 
du neuf pour satisfaire leurs besoins 
en matière de logement. 
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Mises en chantier d’habitations, Yellowknife
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En 2015, les ventes de propriétés 
résidentielles se sont chiffrées à 355, 
contre 443 en 2014, ce qui représente 
un recul de 20 %. En 2016, elles 
seront soutenues par l’amélioration 
de la conjoncture économique et  
du marché du travail. Au premier 
trimestre de 2016, il s’est vendu  
75 propriétés résidentielles, ce qui 
représente une augmentation de 63 % 
par rapport au total enregistré au 
même trimestre en 2015. Il est à 
noter que les courtiers immobiliers 
vendent souvent des logements  
neufs et que, dans de tels cas, ces 
transactions sont comprises dans  
le total des ventes recensées. Ainsi, 
malgré la concurrence que se livrent 
les marchés du neuf et de la revente, 
le nombre de ventes de propriétés 
résidentielles pourrait augmenter  
à la suite d’une hausse de l’activité sur 
le marché du neuf. Par conséquent,  
le total des ventes de propriétés 
résidentielles devrait croître en 2016 
et se situer entre 395 et 405.  

Le prix moyen des habitations 
vendues18 en 2015 s’est élevé à  
417 049 $, ce qui représente une 
hausse de moins de 1 % par rapport  

à celui enregistré l’année précédente. 
Au premier trimestre de 2016, le prix 
de vente moyen des habitations a 
diminué de 24 % par rapport à la 
même période un an plus tôt.  
La répartition des ventes a été la 
principale cause de cette diminution, 
car il y a eu une baisse de la 
proportion d’habitations vendues 

dans les fourchettes de prix 
supérieures. Les ventes devraient 
continuer de se concentrer dans la 
catégorie des logements de prix 
modeste, comme les maisons 
préfabriquées et les appartements,  
ce qui fera diminuer le prix moyen. 
Par conséquent, le prix de vente 
moyen devrait baisser en 2016 et se 
chiffrer entre 384 900 et 390 100 $.

Marché locatif
Le taux d’inoccupation global  
des appartements construits 
expressément pour la location est 
descendu à 1,9 % à Yellowknife en 
octobre 2015, après s’être établi à  
4,8 % un an auparavant. À mesure 
que l’année 2016 progressera,  
les logements locatifs en cours de 
construction viendront alimenter 
l’offre sur le marché locatif traditionnel 
lorsqu’ils seront achevés. En outre, 
l’amélioration prévue du marché du 
travail, les taux d’intérêt avantageux 
et l’accent accru mis sur l’abordabilité 
des logements neufs pourraient 
inciter les locataires à devenir 
propriétaires. Tous ces facteurs réunis 
exerceront donc des pressions à la 
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Prix de Opérations immobilières, Yellowknife

18 Inclut les ventes MLS® et les ventes directes.
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hausse sur le taux d’inoccupation.  
En octobre 2016, la proportion de 
logements vacants devrait monter  
à 3,0 %, après avoir été de 1,9 %  
à pareil mois en 2015.

Le loyer moyen des appartements de 
deux chambres construits expressément 
pour la location, qui était de 1 686 $ 
en octobre 2014, est monté à 1 700 $ 
en octobre 2015. Malgré la hausse du 
taux d’inoccupation prévue en 2016, le 
loyer moyen continuera d’augmenter 
quelque peu, quoique dans une moindre 
mesure par rapport à l’année précédente. 
Par ailleurs, les constructeurs devraient 
achever en 2016 un grand nombre 
d’appartements locatifs en construction. 
Puisque les logements neufs tendent à 
se louer plus cher, ils pourraient faire 
augmenter les loyers. De ce fait, le 
loyer moyen des appartements de 
deux chambres devrait monter à  
1 710 $ en 2016.     

Risques associés aux 
prévisions pour 2016
Les présentes prévisions comportent 
des risques favorables et défavorables 
qui créent une certaine incertitude. 
Ces risques sont énoncés ci-dessous 
et sont représentés par les limites 
inférieure et supérieure des 
fourchettes larges concernant les 
mises en chantier, les ventes de 
propriétés résidentielles et les prix 
moyens.

�� Les prévisions relatives aux mises 
en chantier d’habitations sont 
établies notamment en fonction de 
l’amélioration prévue du marché 
du travail. Si les attentes ne se 
concrétisent pas, la demande de 
logements neufs pourrait être 
moindre, ce qui ferait descendre le 
total des mises en chantier à la 
limite inférieure de la fourchette 
large, qui est de 70 unités. 

�� Le nombre de ventes de 
propriétés résidentielles pourrait 
connaître une augmentation plus 
marquée si la croissance de la 
migration et de l’emploi s’accélère. 
Ainsi, le nombre de transactions 
conclues en 2016 pourrait 
s’approcher de la limite supérieure 
de la fourchette large, qui est de 
430 unités.

�� La répartition des ventes joue un 
rôle déterminant dans la baisse 
attendue du prix annuel moyen des 
habitations vendues. Si les 
acheteurs commencent à favoriser 
les habitations de prix élevé, le 
prix de vente moyen pourrait se 
rapprocher de la limite supérieure 
de la fourchette large, qui est de 
402 900 $.

(B) (H)
Marché du neuf
Nombre total de mises en chantier (unités) 163 78 105 105 125
Maisons individuelles 36 40 42 50 60
Logements collectifs 127 38 63 55 65

Transactions immobilières*
Ventes de logements 431 443 355 395 405
Prix moyen ($) 390 711 415 344 417 049 384 900 390 100

Marché locatif (enquête d'octobre)**
Taux d'inoccupation des appartements (%) 4,1% 4,8% 1,9%
Loyer moyen des appartements de 2 chambres ($)*** 1 664 1 686 1 700

* Ventes MLS® et ventes directes (source : prévisions de la SCHL)
**Source : SCHL; prévisions de la SCHL

Sommaire des prévisions pour Yellowknife, 2016

2016(P)
2013 2014 2015

*** La comparaison des données de 2014 et de 2015 n'est pas possible en raison de modifications apportées à la méthode de 
collecte des données à compter de janvier 2015.

3,0%
1 710
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Iqaluit

Faits saillants
�� Le nombre d’emplois dans la ville 

d’Iqaluit a augmenté de 5 % sur  
un an, et le solde migratoire du 
Nunavut a été positif pour la 
première fois depuis 2011.

�� En excluant les logements sociaux, 
le taux d’inoccupation a diminué, 
puisqu’il a glissé de 5,4 à 5,0 %.  
Il demeure néanmoins au-dessus 
de la moyenne des cinq dernières 
années. 

�� Les ventes de propriétés 
résidentielles ont augmenté,  
de 2014 à 2015, leur nombre  
étant passé de 55 à 61. 

Économie
En 2015, pour la première fois depuis 
2009, le produit intérieur brut (PIB) 
réel du Nunavut s’est contracté, de 
0,3 %19. Ce recul est principalement 
attribuable à une baisse d’activité  
dans le secteur de la construction.  
Au Nunavut, l’administration publique 
est le secteur économique le plus 
important. En 2015, les emplois de  
ce secteur, combinés aux emplois en 
éducation et dans les soins de santé, 
ont représenté environ le tiers du PIB 
du territoire. Les secteurs des soins 
de santé et de l’éducation ont tous 
deux pris de l’expansion au rythme de 
la population, qui est particulièrement 
jeune et en croissance. Dans les deux 
cas, les dépenses ont augmenté 
d’environ 8 % depuis 2011, tandis que 
dans le secteur de l’administration 

publique, les dépenses n’ont 
pratiquement pas bougé. Les mines,  
la construction et le secteur 
immobilier sont les secteurs 
responsables de la majeure partie  
de la croissance du PIB du Nunavut  
au cours des cinq dernières années. 
Par rapport à 2014, la production 
dans le secteur minier a baissé de 2 % 
en 2015, et la construction, de 8 %,  
ce qui a pesé sur le PIB réel. À l’inverse, 
l’activité dans le secteur immobilier 
s’est accrue de 3 % d’une année à 
l’autre. Par contre, lorsqu’on exclut 
les mines et la construction, la 
production économique du Nunavut 
affiche une croissance de 1,9 %20. 
Cette explication est importante 
lorsqu’il est question du marché de 
l’habitation d’Iqaluit, puisque la vaste 
majorité de l’activité minière et de la 
construction s’effectue très loin de la 
ville d’Iqaluit. La croissance observée 
dans le reste de l’économie est donc 
un signe encourageant pour l’emploi 
et les revenus dans la ville, et elle 
soutient la demande de logements. 

Il s’est créé 200 emplois dans la ville 
d’Iqaluit en 2015, ce qui représente 
un gain de 5 % sur un an, tandis que  
le taux de chômage est resté stable,  
à 4 %. Dans l’ensemble, l’augmentation 
du nombre de travailleurs à Iqaluit  
a été favorable à la demande de 
logements. Par le passé, dans les 
collectivités les plus peuplées du 
Nunavut, à peu près 50 % des emplois 
étaient concentrés dans l’administration 
publique et l’éducation. Suivait ensuite 
le commerce de détail et de gros, 
avec en moyenne 13 % des emplois21. 
Par contre, depuis 2008, les mines,  

la construction, la chasse, le piégeage 
et la pêche n’emploient que 6 à 10 % 
des travailleurs au cours d’une année 
donnée. Pour le marché de l’habitation 
d’Iqaluit, cette répartition des emplois 
explique en partie la grande part de 
logements occupés par des employés 
de l’État dans la ville. Elle signifie aussi 
que cette source de croissance du PIB 
est déterminante pour le marché de 
l’habitation d’Iqaluit. Autrement dit, 
les variations dans les secteurs des 
mines et de la construction ne sont 
pas les principaux moteurs du marché 
de l’habitation local.

Au Nunavut, la progression salariale  
a ralenti, de 2014 à 2015 : elle est 
passée de 5,1 à 1,6 %. La rémunération 
hebdomadaire moyenne s’est élevée  
à 1 257 $22. Le changement le plus 
important s’est produit dans le 
secteur de la production de biens,  
où la rémunération a augmenté de  
10 % en 2014 avant de reculer de 3 % en 
2015. En comparaison, la rémunération 
dans les services a progressé de  
4 % en 2014 et de 2 % en 2015. 
Malgré l’absence de données sur  
la rémunération hebdomadaire à 
Iqaluit, l’économie locale repose 
largement sur les services, de sorte 
que la croissance de ce secteur est un 
meilleur indicateur de la conjoncture 
à Iqaluit. De plus, il est important de 
noter que, selon d’autres sources,  
le revenu médian à Iqaluit est 2,4 fois 
supérieur à celui de l’ensemble du 
territoire, ce qui suppose que la 
rémunération hebdomadaire moyenne 
y est également beaucoup plus élevée23. 
L’indice des prix à la consommation 
pour Iqaluit a augmenté de 2 %, ce qui 

19 Source : Statistique Canada. Tableau 379-0030 – Produit intérieur brut (PIB) aux prix de base, selon le Système de classif ication des industries de l’Amérique du Nord 
(SCIAN), provinces et territoires, annuel (dollars), CANSIM.

20 Lorsqu’on exclut le secteur minier et la construction, le PIB de 2014 s’élève à 1,4 milliard de dollars et celui de 2015, à 1,43 milliard de dollars. 
21 Source : Statistique Canada. Données préparées par le Bureau de la statistique du Nunavut. Les données portent sur les 19 collectivités les plus importantes du 

Nunavut : Iqaluit, Rankin Inlet, Cambridge Bay, Kugluktuk, Baker Lake, Arviat, Pond Inlet, Cape Dorset, Pangnirtung, Igloolik, Taloyoak, Gjoa Haven, Kugaaruk,  
Coral Harbour, Repulse Bay, Qikiqtarjuaq, Arctic Bay, Hall Beach et Clyde River.

22 Source : Statistique Canada. Tableau CANSIM 281-0026.
23 Source : Bureau de la statistique du Nunavut. Données sur les contribuables du Nunavut ayant déclaré un revenu d’emploi, par région et par collectivité,  

de 2006 à 2013.



Survol du marché de l’habitation dans les régions du Nord  - Date de diffusion - 2016

Société canadienne d’hypothèques et de logement

12

correspond à la progression salariale 
présumée dans la ville24. Cela signifie 
que le coût de la vie quotidienne à 
Iqaluit monte aussi rapidement que  
la rémunération. Dans ces conditions, 
la demande de logements devrait 
ressembler à ce qu’elle était l’année 
précédente, tous les autres facteurs 
étant supposés constants par ailleurs. 
Cependant, en raison du nombre 
accru de travailleurs dans la ville, 
l’effet global a été une hausse de la 
demande à Iqaluit en 2015. 

La population du Nunavut s’est accrue 
de 2,3 %, ce qui représente plus du 
double de la croissance à l’échelle 
nationale en 2015, qui a été de 0,9 %25. 
L’âge médian a augmenté d’une année 
au Nunavut en 2015, passant de 25 à 
26 ans, car la plus forte hausse a été 
enregistrée chez les 55 ans et plus. 
Malgré cela, le Nunavut a une population 
jeune : en comparaison, l’âge médian 
au Canada était de 41 ans en 2015.  
Il est particulièrement difficile 
d’interpréter les données pour Iqaluit. 
Selon les estimations du recensement, 
la population d’Iqaluit est restée la 
même entre juillet 2014 et juillet 
2015, mais ces estimations sont tirées 
de modèles26. L’Enquête sur la 

population active indique plutôt une 
croissance considérable de la 
population : de 6 % en moyenne,  
de 2014 à 201527. En outre, pour la 
première fois depuis 2011, le solde 
migratoire a été positif dans le territoire :  
il a augmenté de 107 personnes entre 
janvier et décembre 201528.

Marché du neuf
Le nombre total de permis de construire 
dans le territoire a diminué de 41 %, 
passant de 110 en 2014 à 65 un an 
plus tard, ce qui fait de 2015 l’année  
la plus lente depuis 2005. Les permis 
de construire des maisons individuelles 
ont représenté une plus petite 
fraction du total, soit environ 6 %, 
tandis que la majorité des logements 
mis en chantier (66 %) étaient des 
appartements. Pour leur part,  
les maisons en rangée constituaient 
28 % du total. Les appartements sont 
le type de logement qui domine 
depuis 1999, ce qui tient en partie au 
fait que le parc immobilier des 
collectivités nordiques comprend une 
plus forte proportion de logements 
locatifs qu’ailleurs et un plus petit 
nombre d’habitations pour 
propriétaires-occupants. 

La construction a été très limitée en 
2015, comme en 2014. Quelques 
mises en chantier ont été recensées 
dans le nouveau lotissement d’Apex. 
Puisque très peu de nouveaux 
terrains sont disponibles, voire aucun, 
les logements neufs sont extrêmement 
limités. Au moment où la SCHL a 
mené son enquête, deux immeubles 
d’appartements étaient sur le point 
d’être achevés dans la phase IV du 
lotissement du Plateau, et il ne restait 
qu’un seul terrain non aménagé dans 
ce secteur. Aucun nouveau terrain 
n’a été mis à la disposition des 
constructeurs d’habitations en 2015, 
mais un agrandissement de la 
collectivité appelée « Road to 
Nowhere » est prévu. L’accent sera 
mis sur les logements locatifs, qui 
permettent d’accroître la densité 
résidentielle. 

Transactions résidentielles
Le marché de l’habitation d’Iqaluit  
se distingue très nettement de la 
plupart des autres marchés du 
Canada. À l’instar de ce qu’on 
observe dans bien des communautés 
du Nunavut, la majorité des terrains, 
ou lots, appartiennent à la 

Transactions immobilières à Iqaluit

2012 2013 2014 2015

Ventes d’habitations 63 60 55 61

Prix moyen 410 073 $ 433 951 $ 473 080 $ 493 281 $

Prix médian 411 421 $ 475 500 $ 486 330 $ 529 000 $

Prix moyen au pied carré 255 $ 273 $ 285 $ 278 $

Source : SCHL

24 Source : Statistique Canada, données préparées par le Bureau de la statistique du Nunavut. Données sur l’indice des prix à la consommation d’Iqaluit,  
de 2002 à 2015.

25 Source : Statistique Canada. Tableau CANSIM 051-0001.
26 Source : Bureau de la statistique du Nunavut. Estimations de la population du Nunavut selon le sexe, le groupe d’âge, la région et la collectivité.
27 Source : Statistique Canada, données préparées par le Bureau de la statistique du Nunavut. Tableaux sur la population active d’Iqaluit  

(pour la période de mars à décembre).
28 Sources : SCHL (calculs); Statistique Canada. Tableaux CANSIM 051-0037, 51-0017 et 51-0045.
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municipalité ou aux Inuits.  
La municipalité possède la plupart  
des terrains et elle en cède l’usage en 
émettant des titres à bail. Au moment 
du transfert du titre à bail, le montant 
du nouveau bail est déterminé à partir 
du coût d’aménagement ou d’une 
autre forme de contrepartie.

Au total, 61 propriétés résidentielles 
ont été vendues en 2015, ce qui 
exclut 10 transferts à prix nominal. 
Les transferts à prix nominal sont  
des transactions dont la valeur est 
comprise entre 1 et 10 $29. Ainsi,  
61 transactions du marché ont été 
recensées à Iqaluit, contre 55 en 
2014. Le prix moyen des logements  
a augmenté de 4 % : il est monté  
à 493 281 $, après s’être établi à  
473 080 $ en 2014. Par contre,  
le prix moyen par pied carré a 
diminué en 2015 : il a glissé à 278 $, 
alors qu’il s’élevait à 285 $ en 2014. 
Une analyse de la répartition des 
ventes indique que plusieurs maisons 
chères ont été vendues en 2014,  
ce qui a fait monter le prix moyen  
par pied carré. La baisse du prix par 
pied carré observée en 2015 est  
donc liée à la répartition des ventes. 
Pour les unités faisant partie de 
l’échantillon de logements qui ont  
été vendus plusieurs fois depuis que  
la SCHL effectue son enquête, le taux 

composé de la croissance annuelle  
a été de 6,6 %, et l’intervalle moyen 
entre les ventes, de 6 ans. L’échantillon 
de logements vendus plusieurs fois est 
un outil important pour mesurer le 
marché, parce qu’il permet d’isoler la 
variable « répartition des ventes » de 
la croissance des prix30.

Même si la plupart des logements 
neufs sont des appartements ou des 
maisons en rangée, la majorité des 
transferts visent des maisons 
individuelles. Au total, 41 transferts, 
ou 67 % de tous les transferts, 
visaient des maisons individuelles,  
et les 20 transferts restants, des 
maisons en rangée ou des jumelés.  
Le prix moyen d’une maison 
individuelle a diminué, passant de  
481 756 à 465 127 $, tandis que son 
prix moyen par pied carré a augmenté : 
de 279 $ en 2014, il est monté à  
287 $ en 2015. Il convient de 
souligner que la petite taille de 
l’échantillon indique que le mouvement 
des moyennes est en partie attribuable 
à la répartition des ventes. 

Comme les ventes de logements 
collectifs conclues en 2015 ne 
comportaient aucun appartement,  
les prix moyens ont augmenté dans 
l’échantillon. Le prix de revente 
moyen d’un logement collectif s’est 

élevé à 550 997 $ en 2015, 
comparativement à 461 873 $ en 
2014. Cette hausse tient au fait que 
l’échantillon était entièrement 
composé de maisons en rangée et de 
jumelés, dont la superficie en pieds 
carrés est supérieure à celle des 
appartements. Cependant, pour ce 
qui est du prix par pied carré, les 
appartements coûtent généralement 
plus cher. Par conséquent, en raison 
de l’absence d’appartements, le prix 
par pied carré est descendu à 263 $ 
en 2015, après s’être établi à 294 $  
en 2014. 

Marché locatif
Selon les résultats de l’enquête 
annuelle sur les logements locatifs 
réalisée par la SCHL, l’univers locatif 
d’Iqaluit a pris de l’expansion, passant 
de 2 045 logements en 2014 à 2 058 
en 2015. De ce total, 424 unités 
étaient des logements sociaux en 
2015, comparativement à 354 en 
2014. Le retrait des logements 
sociaux donne un univers locatif de  
1 634 unités en 2015, composé des 
types de logements suivants : 
appartements (59 %), maisons en 
rangée (19 %), jumelés (2 %), maisons 
individuelles (3 %) et type non précisé 
(17 %). Sur ces 1 634 unités, 82 avaient 
été déclarées vacantes par le 
propriétaire-bailleur, ce qui donne  
un taux d’inoccupation de 5,0 %, 
contre 5,4 % en 2014. Au moins 
quelques-unes des unités inoccupées 
étaient vacantes à cause de travaux 
de rénovation, mais aucun 
dénombrement des logements en 
rénovation n’a été fourni à la SCHL. 

Le loyer mensuel moyen des unités, 
toutes catégories confondues, a 
augmenté de 49 $ : il est passé de  
2 462 $ en 2014 à 2 511 $ un an plus 
tard. La hausse de loyer la plus 
importante, 76 $ par mois, a été 

Transactions immobilières à Iqaluit

2015 Maisons 
individuelles

Copropriétés/en 
rangée/jumelés

Nbre de logements vendus 41 20

Prix moyen 465 127 $ 550 997 $

Prix médian 475 000 $ 557 396 $

Prix moyen au pied carré

Source : SCHL

286,68 $ 263,07 $

29 Source : enquête de la SCHL 
30 Veuillez noter que l’échantillon de logements qui ont été vendus plusieurs fois depuis que la SCHL effectue son enquête n’est pas assez grand pour isoler la 

variation subie en 2015, car très peu d’unités sont revendues seulement un an après leur vente. 
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enregistrée dans la catégorie des 
unités de deux chambres – la plus 
courante – et a porté le loyer 
mensuel de cette catégorie à 2 554 $. 
C’est à Iqaluit que les loyers mensuels 
moyens sont les plus hauts au Canada. 
En comparaison, le loyer mensuel 
moyen au Canada est de 939 $ pour 
un appartement de deux chambres. 
De plus, la proportion de grands 
logements, c’est-à-dire de trois 
chambres ou plus, construits exprès 
pour le marché locatif est de 11 % à 

l’échelle du pays, mais de 24 % à 
Iqaluit. Les grands logements 
construits pour le marché locatif  
sont donc plus communs à Iqaluit  
que dans le reste du Canada31. 

Méthode de l’Enquête sur 
le marché locatif
L’enquête de la SCHL visait à recueillir 
de l’information sur les logements 
disponibles pour la location à long 
terme à Iqaluit et les loyers du 

marché demandés pour ces unités. 
L’enquête a été menée durant six 
semaines, de la mi-novembre à la fin 
décembre 2015. Les promoteurs, 
propriétaires d’immeubles, 
administrations territoriale et 
fédérale, ainsi que leurs responsables 
du logement respectifs, font le succès 
de cette enquête en acceptant d’y 
collaborer. La SCHL les remercie de 
leur travail soutenu et de l’aide qu’ils 
lui apportent en lui fournissant des 
renseignements exacts en temps 
opportun.
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Figure 7

Loyers mensuels moyens à Iqaluit

Loyer mensuel moyen selon le nombre de chambres 
(à l’exclusion des logements sociaux)

2014 2015
Var. sur 
douze 
mois 

Studios 1 457 $ 1 477 $ 20 $
1 chambre 2 130 $ 2 172 $ 42 $
2 chambres 2 478 $ 2 554 $ 76 $
3 chambres 2 984 $ 3 005 $ 21 $
4 chambres et + 3 531 $ 3 556 $ 25 $
Moyenne générale 2 462 $ 2 511 $ 49 $
Source : SCHL

Univers des logements 
locatifs - 2015

Unités

Studios 59

Une chambre 598

Deux chambres 642

Trois chambres 346

Quatre chambres et plus 59

Log. sociaux (nbre de 
chambres non précisé) 354

Tous les logements 2 058

Source : SCHL

31 Veuillez noter que l’univers locatif d’Iqaluit ne peut être comparé directement à l’univers d’enquête utilisé dans le reste du pays, parce qu’il inclut des logements qui 
sont exclus de l’enquête dans le reste du Canada. Une comparaison indirecte permet néanmoins de constater des différences majeures dans les résultats mesurés.
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Définitions et méthodes d’enquête   
 
Marché du neuf 
Le nombre de mises en chantier d’habitations est recueilli dans le cadre de l’enquête mensuelle de la SCHL appelée Relevé des 
mises en chantier et des achèvements. Les permis de construire sont utilisés pour déterminer l’emplacement des chantiers 
de construction, que l’on visite pour confirmer l’étape où en sont les travaux. La mise en chantier d’un logement correspond 
au début de la construction du bâtiment dans lequel il se trouvera. Il s’agit en général du stade auquel la semelle de béton est 
entièrement coulée, ou de tout stade équivalent pour les logements sans sous-sol.  
 
Mise en chantier de maison individuelle : 
Début de la construction d’un logement situé dans un bâtiment contenant une seule habitation et entièrement séparé d’autres 
logements ou bâtiments.  
 
Mise en chantier de jumelé :  
Début de la construction d’un logement situé dans un bâtiment entièrement séparé d’autres bâtiments et contenant deux 
logements situés côte à côte, séparés par un mur mitoyen allant du sol jusqu’au toit. 
 
Mise en chantier de maison en rangée : 
Début de la construction d’un logement situé dans un bâtiment contenant au moins trois unités séparées les unes des autres par 
un mur mitoyen allant du sol jusqu’au toit. 
 
Mise en chantier d’appartement ou de logement de type autre : 
Début de la construction d’un logement qui n’appartient pas aux catégories définies ci-dessus. Englobe notamment ce qu’on 
appelle les logements en rangée superposés, les duplex, les triplex, les duplex doubles et les duplex en rangée. 
 
Prix moyen et prix médian des maisons individuelles :  
Le prix moyen et le prix médian des maisons individuelles sont estimés au moyen des données du Relevé des logements 
écoulés sur le marché de la SCHL, qui recueille de l’information sur les prix des logements au moment de leur achèvement et 
sur le rythme auquel les unités sont vendues ou louées après leur achèvement. Les logements font l’objet de l’enquête tous les 
mois après l’achèvement de l’immeuble jusqu’à ce que toutes les unités de l’immeuble aient été écoulées. On dit d’un logement 
qu’il est écoulé lorsqu’il n’est plus offert sur le marché, c’est-à-dire qu’il a été vendu ou loué.  
 
Indice des prix des logements neufs :  
La variation de l’Indice des prix des logements neufs est estimée à partir des moyennes annuelles des chiffres mensuels établis 
par Statistique Canada pour l’Indice des prix des logements neufs (IPLN). 
 
 
 
Marché de la revente 
Les données sur le marché de la revente présentées dans le tableau sommaire des rapports Perspectives du marché de 
l’habitation font référence aux transactions conclues par l’entremise du Multiple Listing Service® (MLS®), selon les données 
diffusées par l’Association canadienne de l’immeuble (ACI). Au Québec, ces données sont tirées du système d’inscription 
Centris® de la Fédération des chambres immobilières du Québec.  
 
Ventes MLS® (Centris® au Québec) :  
Nombre total de ventes conclues par l’entremise du Multiple Listing Service® (ou de Centris®) durant une année donnée. 
 
Prix MLS® moyen (Centris® au Québec) :  
Prix annuel moyen des habitations vendues par l’entremise du Multiple Listing Service® (ou de Centris®). 
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Marché locatif 
 
Les données sur les taux d’inoccupation des logements locatifs et les loyers des logements de deux chambres sont tirées de 
l’Enquête sur les logements locatifs (ELL) réalisée en octobre par la Société canadienne d’hypothèques et de logement 
(SCHL). Effectuée sur un échantillon tiré de tous les centres urbains de 10 000 habitants et plus, l’ELL vise les immeubles 
d’initiative privée comptant au moins trois logements locatifs et qui sont sur le marché depuis trois mois ou plus. L’Enquête se 
fait par téléphone ou sur place, et l’information est obtenue du propriétaire, du gestionnaire ou du concierge de l’immeuble.  
 
Taux d’inoccupation :  
Pourcentage moyen de logements vacants, toutes tailles confondues. Un logement est considéré comme vacant s’il n’est pas 
occupé au moment de l’Enquête et qu’il pourrait être loué immédiatement. 
 
Loyer des logements de deux chambres :  
Montant réel moyen que les locataires paient pour un logement de deux chambres. Aucun rajustement n'est fait selon que des 
commodités et services, comme le chauffage, l'électricité, le stationnement et l'eau chaude, sont inclus ou non dans le loyer. 
   

 
Aperçu de la conjoncture économique 
 
Population active :  
Englobe des variables telles que le nombre annuel d’emplois, la croissance de l’emploi et le taux de chômage. Source : 
Statistique Canada (Enquête sur la population active) 
 
Migration nette : 
Somme de la migration interprovinciale (entre les provinces) nette, de la migration infraprovinciale (entre les régions d’une 
même province) nette, de la migration internationale nette (immigration moins émigration), des Canadiens revenant au Canada 
et des résidents temporaires (non permanents); données versées dans la base CANSIM par la Division de la démographie de 
Statistique Canada. Les données sur la migration interprovinciale et infraprovinciale sont obtenues entre autres en comparant 
les adresses indiquées durant deux années consécutives sur les déclarations de revenu des particuliers, conservées dans les 
dossiers d’impôt de l’Agence du revenu du Canada. Les chiffres estimatifs sur la migration sont établis au moyen de modèles; 
les données tirées des dossiers d’impôt sont pondérées pour être représentatives de l’ensemble de la population. 
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 LA SCHL : AU CŒUR DE L’HABITATION 
La Société canadienne d’hypothèques et de logement (SCHL) est l’organisme national responsable de l’habitation au Canada 
depuis près de 70 ans. 

La SCHL aide les Canadiens à répondre à leurs besoins en matière de logement. En tant qu’autorité en matière d’habitation 
au Canada, elle contribue à la stabilité du marché de l’habitation et du système financier, vient en aide aux Canadiens dans  
le besoin et fournit des résultats de recherches et de l’information aux gouvernements, aux consommateurs et au secteur  
de l’habitation. La SCHL exerce ses activités en s’appuyant sur trois principes fondamentaux : gestion prudente des risques, 
solide gouvernance d’entreprise et transparence. 

Pour obtenir des renseignements supplémentaires, veuillez consulter le site Web de la SCHL à http://www.schl.ca ou  
suivez-nous sur Twitter, LinkedIn, Facebook et YouTube.  

Vous pouvez aussi communiquer avec nous par téléphone, au 1-800-668-2642, ou par télécopieur, au 1-800-245-9274.  

De l’extérieur du Canada, composez le 613-748-2003 (téléphone) ou le 613-748-2016 (télécopieur).  

La Société canadienne d’hypothèques et de logement souscrit à la politique du gouvernement fédéral sur l’accès des 
personnes handicapées à l’information. Si vous désirez obtenir la présente publication sur des supports de substitution, 
composez le 1-800-668-2642. 

La gamme complète des publications nationales standards du Centre d’analyse de marché (CAM) est offerte gratuitement, 
en format électronique, sur le site Web de la SCHL. Vous pouvez consulter, imprimer ou télécharger les éditions déjà parues, 
ou encore vous abonner aux futures éditions et recevoir automatiquement, par courriel, de l’information sur le marché  
le jour même où elle est diffusée : c’est rapide et pratique! Visitez le http://www.schl.ca/marchedelhabitation.  

Pour en savoir davantage au sujet du CAM et de la mine de renseignements sur le marché de l’habitation qu’il met à votre 
disposition, rendez-vous au http://www.schl.ca/marchedelhabitation.  

Pour vous abonner à la version papier des publications du CAM, veuillez composer le 1-800-668-2642. 

©2016, Société canadienne d’hypothèques et de logement. Tous droits réservés. La SCHL autorise toute utilisation 
raisonnable du contenu de la présente publication, à la condition toutefois que ce soit à des fins personnelles, pour des 
recherches d’affaires ou d’intérêt public, ou encore dans un but éducatif. Elle accorde le droit d’utiliser le contenu à titre  
de référence générale dans des analyses écrites ou dans la présentation de résultats, de conclusions ou de prévisions,  
et de citer de façon limitée les données figurant dans la présente publication. La SCHL autorise également l’utilisation 
raisonnable et restreinte du contenu de ses rapports dans des publications commerciales, sous réserve des conditions 
susmentionnées. Elle conserve toutefois le droit d’exiger, pour une quelconque raison, l’interruption d’une telle utilisation. 

Chaque fois que le contenu d’une publication de la SCHL est utilisé, y compris les données statistiques, il faut en indiquer  
la source comme suit :  

Source : SCHL (ou, selon le cas, « Adaptation de données provenant de la SCHL »), titre de la publication, année et date  
de diffusion. 

À défaut de quoi ledit contenu ne peut être reproduit ni transmis à quiconque. Lorsqu’une organisation se procure une 
publication, elle ne doit pas en donner l’accès à des personnes qui ne sont pas à son emploi. La publication ne peut être 
affichée, que ce soit en partie ou en totalité, dans un site Web qui serait ouvert au public ou accessible à des personnes 
 qui ne travaillent pas directement pour l’organisation. Pour obtenir la permission d’utiliser le contenu d’une publication 
d’analyse de marché de la SCHL à des fins autres que celles susmentionnées ou de reproduire de grands extraits ou 
l’intégralité des publications d’analyse de marché de la SCHL, veuillez remplir le Formulaire de demande de reproduction  
de documents protégés par les droits d’auteur de la SCHL et le faire parvenir au Centre canadien de documentation sur 
l’habitation (CCDH) par courriel, à l’adresse suivante : chic@schl.ca.Veuillez fournir les informations suivantes au CCDH : 
Titre de la publication, année et date de diffusion. 

Sans limiter la portée générale de ce qui précède, il est interdit de traduire un extrait de publication sans l’autorisation 
préalable écrite de la Société canadienne d’hypothèques et de logement. 

Les renseignements, analyses et opinions contenus dans cette publication sont fondés sur diverses sources jugées fiables, 
mais leur exactitude ne peut être garantie, et ni la Société canadienne d’hypothèques et de logement ni ses employés n’en 
assument la responsabilité. 

https://twitter.com/SCHL_ca
https://www.youtube.com/SCHLca
https://www.linkedin.com/company/canada-mortgage-and-housing-corporation
https://www.facebook.com/cmhc.schl
http://www.cmhc.ca/fr/inso/bi/loader.cfm?csModule=security/getfile&PageID=284359
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